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la

promotion du commerce,
de l'investissement, de l'emploi et d'une croissance soutenue à l'échelle mondiale, résultat de la
Déclaration de Marrakech qui a été particulièrement fructueuse.

En presque deux ans d'existence, l'Organisation mondiale du commerce a évolué par rapport
à l'ancien GATT, qui était strictement axé sur le commerce des marchandises, pour devenir pour

l'Organisation un stimulant en même temps qu'un
défi dans la tâche qu'elle mène en vue de réduire les disparités, d'encourager l'établissement de liens
entre eux et de comprendre les multiples aspects des problèmes, que viennent aggraver
l'internationalisation des marchés et la globalisation de l'économie mondiale.

Des petits pays comme Macao participent à cette Conférence ministérielle avec des sentiments
empreints à la fois d'espoir et de crainte.

Espoir parce qu'ils comptent que, dans les décisions que la Conférence adoptera, il soit reconnu
que le processus irréversible de libéralisation du commerce international des textiles doit tenir compte
des besoins de ces fournisseurs.

Des pays comme Macao comptent que les gros pays importateurs ouvrent davantage leurs
marchés, en particulier aux produits encore soumis à des restrictions, afin d'empêcher une désorganisation
du commerce de ces petits producteurs, mais aussi que les pays d'importation procèdent de manière
effective au démantèlement des restrictions et à des ajustements.

Espoir que l'élévation du niveau de vie des populations dans le monde entier soit considérée
comme l'objectif premier du système commercial international, ce qui contribuera à resserrer les liens
entre les pays. Un tel objectif devrait avoir des répercussions concrètes sur les conditions de travail
générales dans les pays.

Dans ce domaine, les pays d'Asie craignent en particulier que les normes du travail des pays
développés ne soient directement appliquées aux pays en
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développement soutenu en leur faisant perdre à court terme les avantages comparatifs dont ils bénéficient
encore.

Le gouvernement de Macao pense qu'il n'est guère réaliste à l'heure actuelle d'imposer, dans
les secteurs manufacturiers des pays en développement, des changements brutaux dans les conditions
de travail sans mettre l'emploi en




